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INTRODUCTION

üDans le cadre des cours que je donne, je suis souvent 

confronté à la difficulté de faire lire les textes que jôai 

choisis aux étudiant-e-s. 

üCette situation môa amen® ¨ me poser, semaine apr¯s 

semaine, session après session, la question suivante : 

comment faire lire des textes de philosophie à des 

étudiants inscrits à différents programmes 

technologiques au collégial ?
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INTRODUCTION

Selon Gaston Bachelard : « Dans l'®ducation, la notion dôobstacle 

pédagogique est également méconnue. Jôai souvent ®t® frapp® du 

fait que les professeurs de sciences, plus encore que les autres si 

côest possible, ne comprennent pas quôon ne comprenne pas. 

Peu nombreux sont ceux qui ont creusé la psychologie de l ôerreur, 

de lôignorance et de lôirr®flexion. (é). Les professeurs de sciences 

imaginent que lôesprit commence comme une le­on, quôon peut 

toujours refaire une culture nonchalante en redoublant une classe, 

quôon peut faire comprendre une d®monstration en la répétant 

point pour point. 

Ils nôont pas r®fl®chi au fait que lôadolescent arrive dans la classe de 

Physique avec des connaissances empiriques déjà constituées : il 

sôagit alors, non pas dôacqu®rirune culture expérimentale, mais 

bien de changer de culture expérimentale, de renverser les 

obstacles déjà amoncelés par la vie quotidienne. » (Bachelard 1947, p. 18). 
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COMMENT PASSER DE ¢Aé

À ÇA :
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EN FAVORISANT LE TRAVAIL COLLABORATIF.

Les élèves travaillent ensemble en équipe pour atteindre un objectif commun, 

celui de lire activement un texte philosophique.
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COMMENT PROCÉDER ?

Inviter les étudiant-e-s à lire un texte tout en formulant des questions sur 

le texte, tout au long de leur lecture.

DONC, dôabord individuellement en classe ou avant.
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PUIS,

en équipe de deux, trois ou plusé
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BUTS VISÉS.

Dôabord la lecture des textes, puis leur meilleure compréhension et une 

plus grandes implications des étudiant-e-s dans les thèmes abordés en 

classeé
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CONCRÈTEMENT

Comment met-on en îuvre une telle strat®gie?
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EXERCICE PRATIQUE

CôEST ê VOUS DE JOUER !

Extrait de texte à lire et questionner pour expérimenter la méthode

En définitive, la recherche des budgets ainsi que leur prolifération dans certains secteurs de la recherche académico-scientifique est

en train de modifier durablement le paysage académique et dôinstallerune nébuleuse conceptuellequôexploitenttous les chercheurs

en mal de financement et suffisamment réactifs pour saisir lôopportunit®des finances privées dans les laboratoires. Du coup, lôoffre

marketing lôemportesur lôhonn°tet®et la rigueur des chercheurs. Dominique Vinck parlera de « marchandisation » quôildéfinit

comme lôçappropriation privée de la connaissancepar la protection industrielle du dépôt de brevets, contrats spécifiant les termes

dôuntransfert ou dôunpartage de connaissanceet son espacede confidentialité » (Vinck, 2005, p. 73-91). Celle-ci devient lôunedes

préoccupations essentielles des laboratoires de recherche avec son pendant moins péjoratif, la valorisation qui prend le sens de «

création de valeur économique » (Vinck, 2005, p. 73-91).

Ce qui se joue derrière ces querelles définitionnelles, côestla réalité dôunemutation de plus en plus perceptible dans nos univers

académiques avec le développement de stratégies de survie ou dôexpansiondes équipes de recherches qui se répandent, avec en

ligne de mire la poursuite ou lôinitiationde certaines recherches scientifiques qui nôauraientpu se poursuivre ou avoir lieu sans ces

stratagèmes des chercheurs relativement à la disponibilité des financements et les projets pour lesquels ceux-ci sont octroyés.

Ainsi, ces derniers ne dépendent plus exclusivement des projets scientifiques, mais ce sont ceux-ci qui se mettent au service des

projets industriels civils et/ou militaires qui offrent les meilleurs budgets. Dôo½ce constat de Lafontaine sur la recherche

canadienne :

Lôengouementsuscité par la maîtrise de lôinfinimentpetit à lô®chelleinternationale a donné lieu à un repositionnement des secteurs

de recherche afin quôilspuissent bénéficier de la manne des subventions. Presqueexclusivement dépendants des fonds publics, les

chercheurs québécois et canadiens participent activement à ce redéploiement afin de sôassurerune place au soleil du nanomètre.

(Lafontaine, 2010, p. 23).

Du coup, outre le caractère fédérateur des nanotechnologies, un certain nombre de recompositions des équipes de recherche et/ou

la redéfinition de leurs domaines dôactivit®pourraient avoir un impact sur la configuration intrinsèque des équipes académiques.

Cette reconfiguration à lôint®rieurdes sciencessera lôundes aspects importants de la révolution scientifico-technologique annoncée.

Pour Lafontaine, « au-delà de leurs multiples applications réelles ou virtuelles, les nanotechnologies annoncent non seulement une

nouvelle façon de concevoir et de manipuler la matière, mais aussi un nouveau mode dôorganisationde la recherche et du rapport

entre science, économie et société. » (Lafontaine, 2010, p. 10).

Enfin, contrairement au personnage de Molière dans Le Bourgeois gentilhomme, Monsieur Jourdain, on ne fait pas de la

nanotechnologie sans le savoir. Dans le but dô®vitertoute équivocité de notre définition liée aux facteurs que nous avons exposés

dans ce texte, nous avons décidé de mettre en exergue des critères plus fiables et plus stricts. Ceux-ci se déclinent en deux

paramètres comme nous lôavonsvu précédemment. Le premier se base sur les instruments spécifiques qui nous permettent

dôacc®derà lôobjetdes nanotechnologies (nous n'en parlons pas ici, mais nous pensons que le terme « nanotechnoscience » serait

plus approprié) et qui nôexistaientpas avant 1981, date de la découverte du microscope à effet tunnel. Et, le second se base sur les

propriétés intrinsèques de lô®chelle10-9 dont Roco dit quôellese trouve à un niveau intermédiaire entre la taille des atomes ou des

molécules isolées et celle des matériaux macroscopiques. Les nanotechnologies peuvent, donc, être définies selon ces deux

caractères dont le premier permet lôçobservabilité » haptique ou lôaccessibilit®à lôobjetnanométrique rendue possible par les

nouveaux instruments dôobservationet de manipulation. Ce qui implique la manipulabilité qui ne saurait être possible sans le

second, une prise en compte et une maîtrise des propriétés rebelles de la matière à cette échelle, dôo½la contrôlabilité indissociable

des changements nomologiques au niveau quantique.

Tout compte fait, est-il encore pertinent de parler de nanotechnologie plutôt que de « nanotechnoscience » quand on connaît

lôenchev°trementsui generis entre science et technologie à l'échelle du nanomètre ? Telle est la question qui pourrait faire suite à

la présente analyse critique de l'indéfinissabilité des nanotechnologies à laquelle se sont résignés la plupart des acteurs impliqués

dans ce domaine dont certains semblent se complaire dans une sorte de mysticisme autour du concept. Thierno Guèye
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MERCI DE VOTRE 
AIMABLE ATTENTION !


